
 

Avec les BTS ACSE, gestion et suivi du couvert 
végétal sur verger de pommiers en A.BIO au 
CAMPUS Provence Ventoux de Carpentras. 

 
Origine et contexte de l'action 

 

 Cette action pédagogique résulte d’une réflexion réalisée dans le cadre du dispositif 

« Emergence », pour l’année scolaire 2022-23, avec l’enseignant en agronomie Benoit 

Henri Folio et la directrice d’exploitation (DEA) du campus Louis Giraud Isabelle 

Pellegrin. Des thèmes ont émergé dans le cadre d’EPA2, enseigner à produire 

autrement, pour une mise en place de ce dispositif.  

En plus de cette réflexion, des actions supports d’apprentissage transversales pour 

l’ensemble de nos apprenants et personnels de l’EPL sont menées, dans la continuité 

du projet d’établissement, du projet d’exploitation et de l’ouverture en 2021 du BTS 

ACSE au Lycée. L’équipe du Campus Provence Ventoux mène plusieurs projets 

pédagogiques en lien avec l’exploitation depuis l’arrivée de la DEA en 2014. 

(Partenaires : agence de l’eau ; Chambre d’Agriculture et CRIPT PACA).    

En 2022 le lycée s’engage avec le réseau Rés’AB sur un projet d’envergure national. 

Une convention est signée avec l’office français de la biodiversité (OFB) en mai 2022 

pour accentuer le lien entre la pédagogie et l’exploitation, pour partager les 

expériences et les mutualiser, pour valoriser les pratiques mises en œuvre, pour créer 

une dynamique d’accompagnement des établissements partenaires sur le projet de 

conversion et pour fédérer des actions innovantes en partenariat inter-établissements. 

Nous avons fait le choix de poursuivre l’action arboriculture (plan ECOPHYTO +, plan 

ambition bio) en partenariat avec 3 EPLEFPA et le CEZ de la bergerie nationale de 

Rambouillet.  

A la rentrée de septembre 2022, pendant les travaux pratiques de récolte, la directrice 

de l’exploitation agricole du lycée fait part au groupe d’étudiants de notre deuxième 

promotion de BTS ACSE et des élèves de BAC STAV de son souhait de mettre en 

place dans la durée un essai d’impact du couvert végétal dans les pommiers bio. Déjà 



testé sur la vigne, le couvert végétal est peu présent en arboriculture fruitière dans 

notre région.    

Le but est de suivre cet essai sur 3 ans avec les étudiants afin de présenter l’impact 

de ce couvert sur le sol et sur la production, en répondant chaque année à la 

commande de la directrice de l’exploitation. 

 Ce projet représente une opportunité pour faire travailler les étudiants du BTS ACSE 

dans le cadre du Module M57 et M58, d’intégrer les élèves de première STAV lors des 

séances de pluridisciplinarité et de prévoir le relais de l’action entre les promotions.  

L’enseignant en biologie, Thierry Saunier, est par ailleurs associé pour mutualiser et 

fusionner notre programme du M57 des BTS ACSE. 

 

En tant qu’enseignant en agronomie et techniques horticoles, je profite de cette action 

pour renforcer les liens avec la profession de la filière production sur notre territoire. 

Je continue à donner du « pouvoir » d’agir aux apprenants en leur proposant des 

situations d’apprentissage de terrain, en développant leurs capacités d’insertion dans 

le milieu professionnel. Je renforce les attitudes d’intégration intergroupes étudiants/ 

élèves. Je tente de renforcer les liens entre les disciplines de l’enseignement agricole 

et le monde agricole, en développant les réseaux de coopérations entre les techniciens 

de la Chambre d’agriculture et nos étudiants. 

Je base mon enseignement sur les réalités professionnelles de l’exploitation du lycée 

en transformant les situations professionnelles en situations pédagogiques. 

Pour atteindre ces objectifs je profite de cet engagement pour multiplier les échanges 

pédagogiques avec Mme Pellegrin Monsieur Saunier et les techniciens en charge du 

suivi de l’exploitation. 

Pour programmer les séances de l’année N+2 et N+3, je m’appuis sur la diversité de 

situations d’observation du couvert réalisées en première année et surtout sur la 

motivation des apprenants au départ de l’action. Je tiens compte aussi de leur vécu 

en milieux professionnels. Je construis avec eux des outils pour observer et analyser 

les écarts entre ce qui était prévu et ce qui a été réalisé (écart que je n’avais pas pris 

assez en compte la première année). Il s’agit surtout d’une adaptation à la situation 



professionnelle, au contexte et au vécu des étudiants pour faire évoluer une situation 

pédagogique. 

Sur les 3 groupes d’étudiants deux groupes sont devenus acteurs, le troisième est 

resté plus observateur. 

 

L’exploitation Agricole « Domaine Provence Ventoux » de Carpentras. 

 

L'exploitation agricole du Campus Provence Ventoux est délimité par le Mont Ventoux 

les Dentelles de Montmirail ; la commune de Carpentras ; les monts du Vaucluse. 

Cette plaine est vallonnée et parcourue par de nombreux cours d’eau plus ou moins 

importants. Elle est riche d’une grande diversité géologique et de pratiques culturales 

variées. L’exploitation s’étend sur 37 hectares avec 7 ha de pommiers certifiés en AB. 

L’équipe technique de l’exploitation est composée de 6 permanents.  

La finalité de l’exploitation : ANIMATION ET DEVELOPPEMENT SUR LE 
TERRITOIRE DU COMTAT VENAISSIN. 

Ses objectifs : 

- Partager les expériences et les mutualiser, 

- Valoriser les pratiques mises en œuvre, 

- Créer une dynamique et accompagner les établissements partenaires sur le 
projet de conversion 

- Fédérer des actions innovantes en partenariat inter-établissement  

Pédagogie : 

- Personnels impliqués : Personnels enseignants et formateurs de d’EPL (BH. 
FOLIO, JL. ROCHE, V. LANZILLOTTA, M. RAUX, N. DEVRIEUX C SAGE…), 
LAETITIA GIRERD / chargée d’expérimentation, DIDIER SAUTRET / Chef d’équipe, 
salarié permanent de l’exploitation. 

- Classes (Lycée, UFA, CFPPA) : Bac Technologique STAV, BTSa ACSE 1et 2, 
BPREA, Bac Professionnel CPH.  

Partenaires : 

PROFESSIONNELS présents au conseil d’exploitation : D. CARLES (Arboriculteur), 
JP. ROUVIER (GRCETA), Chambre d’agriculture du Vaucluse. 

J F BRICE  chargé de mission « exploitations agricoles PACA ». 



 

MISE EN ŒUVRE DE LA SEQUENCE PEDAGOGIQUE.  

Des objectifs pédagogiques et techniques. 

 En préambule cette action pédagogique du module M57 et M58 a été reconduite sur 

3 promotions de BTS ACSE avec des commandes du DEA en constantes évolutions 

en lien direct avec des problématiques phytosanitaires présentes. 

Ces 2 modules ont pour objectif de caractériser un agrosystème et de piloter un 

système de culture avec l’aide de techniciens, de professionnels de l’exploitation en 

cas concret. L’accent est mis plus sur le module M57 en priorité en première année de 

BTS et se poursuit dans le module M58 en deuxième année. 

 Notre action présentée dans cette « fiche pollen » se focalise principalement en 

première année de BTS ACSE. Elle est organisée par deux enseignants. Les séances 

mobilisées permettent la mise en activité de nos étudiants sous forme de mise en 

application de protocoles d’observations ; d’enregistrements de données ; d’analyses 

réflexives ; d’évaluation de transmission. Les 3 promotions de BTS ACSE 2022-2025 du 

LEGTA ont bénéficié de séances pédagogiques pour la mise en place des observations ou 

comparaisons ; des analyses sur les points forts et points faibles du couvert. Chaque année 

la promotion répond à la commande du DEA en prenant la suite de la promotion 

précédente.  

 L'année scolaire 2022-2023 a été consacrée à la mise en place de couverts végétaux, au 

suivi des levées des espèces, comptages et détermination de la biomasse, suivi de 

l'humidité dans le sol au moyen de sondes capacitives reliées au smartphone avec les 

étudiants. Au préalable, une fosse pédologique et une analyse de sol ont été réalisées. Les 

étudiants ont été amenés à réfléchir sur l'incidence du mulching, sur l'entretien du sol, la 

consommation d'eau et le devenir du couvert.  

Pour les promotions suivantes 23/24 et 24/25 la commande de la DEA a évolué au regard 

de l’apparition de problématiques dans la parcelle. Il s’agit à ce moment-là de répondre à 

la question : Y a-t-il un effet du couvert végétal sur le développement du 

campagnol terrestre ; sur la fertilité du sol et sur le rendement. 

 

Préparation des séquences pédagogiques 

 

La conception du projet : 



Des échanges réguliers avec la DEA et l’enseignant en biologie et moi-même, surtout pour 

la première promotion, ont été nécessaires pour intégrer ce suivi dans notre progression. 

Nous avons pu caler les séances de cours et de travaux pratiques, la pluridisciplinarité, 

les interventions de la DEA et les rendez-vous des techniciens pour l’interprétation du profil 

de la méthode MERCI...Nous avons programmé 2 pluris avec les premières STAV, en 

l’occurrence pour l’identification et le rôle des infrastructures agro environnementales IAE. 

En octobre 2022, Mme Pellegrin a formulé aux étudiants sa première commande lors de 

la réalisation du semis du couvert dans la parcelle de pommiers bio. 

Avec la première promo de BTS, nous avons défini les actions, leur mise en œuvre sur le 

terrain et l’établissement des indicateurs :  

-  prise en compte des objectifs fixés dans le contexte local ; 

- réalisation du protocole et savoir mettre en place un protocole ; 

- suivi de l’essai (observations et mesures du développement du couvert, de la répartition 

des espèces par un Quadra, de la structure du sol et son évolution par un profil, la quantité 

de biomasse et de stockage du carbone par la méthode MERCI…) et ainsi revoir des 

notions abordées en agronomie sur les outils mobilisables et le fonctionnement d’un sol ; 

- installation du couvert végétal en verger de pommiers AB (réflexion, analyse de sol, 

préparation sol, semis, suivis et comptage des espèces développées…) ; 

- Incidence du mulching sur l’entretien du sol, la consommation d’eau ; 

- devenir du couvert (broyage ? couchage ? …) ; 

- effets attendus : effets agronomiques ; protection contre l’érosion ; amélioration de la 

fertilité ; diminution des adventices ; activités racinaires permanentes ; absorption du 

phosphore grâce à la mycorhization ; fixation symbiotique d’azote et transfert direct par 

rhizodéposition ; ascenseur hydraulique. 

 

 

 La mise en œuvre : 

- Présentation de la démarche aux apprenants 

- Diagnostic agro-environnemental 

- Suivi de l’itinéraire technique 

- Analyses et interprétations des résultats 

- Elaboration de fiches actions à destination des professionnels et des 

établissements scolaires partenaires 

- Evaluation des résultats à mi-parcours et en fin d’année 

 

Indicateurs : 



 

- Analyses de sol + fosse pédologique 

- Méthode MERCI 

- Bon diagnostic Carbone 

- Fiches actions élaborées 

- Organisation de la journée de l’agroécologie en 2023 sur des thématiques en lien 

avec EPA 2 (haies, agropastoralisme, couverts végétaux, gestion de l’eau, biodiversité 

- Transposition de la méthode sur les autres productions fruitières de l’exploitation 

(Cerisiers). 

 

La difficulté a été de définir le temps et le nombre de séances pour mener à bien ce suivi 

et de répondre aux attentes de l’évaluation du module M57 dans sa globalité. 

Avec Thierry Saunier, nous avons organisé une progression possible avec un mixte de 

partie pratique et théorique avec les étudiants. Une rencontre avec Isabelle Pellegrin a 

également eu lieu afin de positionner tous les rendez-vous avec les techniciens ; pour 

réaliser les points d’étape et le bilan annuel avec les étudiants. 

 

  Une séquence en plusieurs étapes  

Nous avons recherché la réalisation d’un travail concret de technicien par les étudiants : 

comment mettre en place des protocoles, identifier les aspects agronomiques, 

comprendre les différents tests à mettre en place pour les mesures et comparaisons des 

essais. A partir de cartes « Géo portail » ils ont défini les zones d’observation en 

échangeant. Les premières séances de première année de BTS (octobre 2022 à mai 

2023) ont été destinées à l’acquisition de méthode à partir de cours théoriques et pratiques 

en biologie agronomie et technique avec : 

- Lectures et analyses de sol de la parcelle ; 

- Observation des caractéristiques de sol, des IAE, des profils culturaux, 

-  Protocoles de relevé de biodiversité ; 

-  Mise en place du semis du couvert le 6 octobre ; 

-  Relevés et destruction du couvert en mai 2023. 

 En alternant théorie et pratique, les étudiants se sont rendu plusieurs fois sur la parcelle 

pour réaliser leurs diagnostics à partir des relevés. Ils ont compris l’intérêt des 

observations et les applications agronomiques sur le terrain avant et /ou après les 

approches théoriques. 

Avec M Saunier et Mme Pellegrin nous avons établi une chronologie des séances pour le 

suivi de la parcelle en AB. 



 

- Suivi de l’évolution et interaction des couverts végétaux et IAE en AB sur pommiers avec 

les BTS 1 ACSE  

1) Présentation du programme du suivi. 

2) Observation et analyse du sol de la parcelle. 

3) Préparation de sol et mise en place du semis. 

4) Comptage de levée du semis. 

5) Observation et comptage (réalisation de quadras à différents stades du CV). 

6) Observation des stades phénologiques des pommiers de la parcelle et de sa mise 

à fruits. 

7) Interprétation du profil pédologique de la parcelle et comparaison des profils sans 

CV (parcelle témoins) en collaboration avec les techniciens de la CA du Vaucluse. 

8) Mise en œuvre de la méthode « MERCI » pour le suivi de la biomasse, de 

l’évolution de la matière organique du couvert et de son bilan carbone. 

9) Proposition d’observation de l’humidité restituée par le couvert végétal. 

10) Effets environnementaux : stockage de carbone dans le sol, limitation des transferts 

de polluants vers l’eau, augmentation de la biodiversité, occupation de l’espace et 

meilleure valorisation des ressources… 

 

• Bilan des actions avec les étudiants en mai 2023  

 

• Bilan des actions avec monsieur Jean François Brice DRIF PACA juin 2023 

 

• Bilan des actions des étudiants au Conseil d’Exploitation octobre 2023. 

 

Deux cas concrets : Profil de sol (action n°7) et méthode MERCI (action N°8) 

 Profil du sol avec Gérard GASOT (chambre d’agriculture)   

Les étudiants ont pu observer le profil de sol avec le technicien de la chambre d’agriculture 

et comprendre son interprétation. 

 



Photos des observations des fosses pédologiques profil de 

sol  

 

 

Méthode MERCI  avec madame 

Eloïse Bousquet (Réseau dephy) 

Observation de 15/05/2023 avec deux 

assistantes de la chambre d’agriculture 

du Vaucluse (Viviane CIBE et une 

stagiaire) dans la parcelle de pommiers en agriculture biologique, de l’exploitation agricole 

du Campus Provence Ventoux. 

Le couvert végétal est composé de 6 espèces :  

- orge d’hiver 

- triticale 

- avoine 

- vesce 

- féverole 

- pois fourrager 

Cette méthode a permis aux étudiants de mesurer l’intérêt agronomique, économique et 

environnemental du couvert, son rôle de stockage du carbone, la mise à disposition des 

éléments minéraux et l’identification des espèces. 

 

 Pour cette méthode, nous avons demandé aux étudiants de prélever les 

échantillons de biomasse sur trois zones différentes à travers la parcelle et d’utiliser le 

calculateur pour obtenir et interpréter les résultats. Cette méthode est une méthode 

simplifié pour le calcul de biomasse mais pour cette promotion, nous n’avons pas pu 

comparer ces résultats avec la parcelle témoin avec l’enherbement permanant. 

 Ils ont ensuite réalisé des recherches en autonomie sur les différents infrastructures agro-

écologique afin de préparer le CCF E6.3 (caractériser et analyser un agroécosystème). 

 En Juin 2023, les étudiants ont présenté les résultats de leurs observations et protocoles 

à la directrice d’exploitation, puis au Conseil d’Exploitation fin octobre 2023. 

 

Une séquence en amélioration pour la deuxième promotion année scolaire 

2023.2024: 

 



Le relais a ensuite été transmis à la promotion suivante de BTS en octobre 2023. La 

présentation s’est déroulée par un échange de 2 heures entre les 2 promotions en 

présence de la DEA. Les étudiants de 2ème année ont présenté leur bilan et les premières 

années ont posé des questions. A l’issue de cette rencontre, la DEA a reprécisé la 

commande : 

  
Y a-t-il un effet du couvert végétal sur le développement du campagnol terrestre. 

Cette nouvelle conception de la séquence a été plus longue et plus complexe car cette 

année il fallait en plus intégrer les séances de pluridisciplinarités des BAC STAV 

productions (3 séances de 3 heures). La principale difficulté pour cette deuxième 

promotion de BTS a été d’intégrer le rôle de chef de projet auprès des BAC STAV, d’une 

part pour répondre à la commande et d’autre part pour les amener à un niveau leur 

permettant de comprendre le projet. Comment et quand intégrer les séances dans la 

progression ? 

Avec les étudiants, nous avons repris la même progression que pour la première 

promotion. Avec les élèves de STAV, les séances de pluri était essentiellement basé sur 

les explications fournies par les étudiants pour la mise en œuvre des différentes 

opérations de suivi et de collectes des informations nécessaires aux protocoles déjà 

établis. La plupart de nos élèves de STAV ne venant pas du milieu agricole, nous avons 

mis l’accent dès la rentrée de septembre avec Thierry Saunier sur les notions 

d’écosystème et d’agroécosystème, les pratiques et infrastructures agroécologiques, les 

caractéristiques et besoins des espèces. La DEA a également organisé des stages sur 

l’exploitation agricole du lycée dans le cadre d’un enseignement théorique et pratique 

d’agronomie pour la partie sol en lien avec l'agroécologie. 

En séance de travaux pratiques et de « pluri », nous avons utilisé les résultats tests de 

l’année précédente afin de faciliter les approches et les comparaisons directes sur le 

terrain. 

Pour commencer, il fallait expliquer les différentes méthodes d’observation mise en place 

l’année précédente et préparer les « pluri » des élèves de STAV avec les étudiants. 

Notre rôle était d’amener les étudiants à faire le lien avec les observations réalisées, 

leurs acquis et la conduite des opérations sur le terrain avec les élèves pour répondre à 

cette nouvelle demande de la DEA.  



Nous sommes allés sur l’exploitation en plusieurs fois pour observer l’état du sol, du 

couvert, des stades repères du verger et les tumuli de campagnols. Les dégâts de 

campagnols terrestres ont été difficilement observables sous le développement excessif 

du couvert en mars 2024 après des précipitations plus fréquentes cette année-là. 

 Pour la dernière séance de l’année en mai 2024, nous avons demandé aux étudiants de 

cette promotion d’établir le bilan des deux années d’observation sous forme de tableaux 

comparatifs et de présenter leurs analyses techniques de cette évolution à l’oral. Le 

tableau comparatif n’a pas abouti, mais ils ont pu présenter leurs analyses comparatives 

au nouveau DEA Monsieur Benjamin PIERRON fin septembre 2024. 

En juin 2024, nous avons pu vérifier si les notions et les objectifs initiaux avaient bien été 

atteints à la suite de leurs présentations de l’agroécosystème et de leurs analyses aux 

travers du CCF E6.1 du module M57. C’est un support bien adapté à cette épreuve. 

Dans la continuité de nos actions et du suivi de l’utilité du couvert, Monsieur PIERRON a 

formulé une nouvelle demande à la future promotion de BTS ACSE 2024.2026 : 

 y a-t-il un effet du couvert végétal sur le développement du campagnol terrestre, 

sur la fertilité du sol, sur le rendement et sur la prolifération des escargots « 

Mourguettes de Provence ». 

 

En plus des actions programmées pour les deux promotions précédentes avec Messieurs 

SAUNIER et PIERRON, nous avons réfléchi à une nouvelle séance de pluri avec les 2 

niveaux de formation. 

 Séance avec les BTS ACSE et les STAV  

 Le 27 mars 2025, Thierry Saunier a ainsi encadré une séance de repérage/comptage de 

la présence du campagnol terrestre sur la parcelle d'étude. Nous avons choisi d'utiliser la 

méthode indiciaire, la plus utilisée, par détermination d'indices de présence (tumuli, 

terriers). L'idée est de définir 5 tronçons de 20 m de long sur 3 m de large, répartis sur 5 

rangées de couvert inter-rang, un tronçon prolongeant l'autre pour quadriller la parcelle 

selon une diagonale. Les apprenants ont été répartis en 5 groupes de 4, avec 3 élèves de 

première STAV encadrés par un étudiant de BTSA ACSE ou de M. SAUNIER. Chaque 

tronçon est découpé en 4 placettes de 5 m de long, soit au total 20 placettes. Il ne reste 

plus qu'à observer la présence ou l'absence d'indices sur chaque placette, un indice 

rendant la placette positive. A noter que comme en 2024, l'exploration du couvert a été 

rendu difficile par la hauteur des végétaux suite aux précipitations abondantes du mois de 

mars. 



On détermine au final l'indice de présence en rapportant le nombre de placettes positives 

sur le nombre total de placettes. Les apprenants ont ainsi calculé un indice de 0,75, ce qui 

est relativement élevé et interpelle sur une probable pullulation de campagnols. Il reste à 

étudier la relation entre composition du couvert et nombre des indices de présence, le 

campagnol étant attiré par certaines plantes potentiellement présentes dans la 

composition du couvert en place. 

Les résultats des relevés (campagnols) réalisés par les étudiants et les élèves sont 

présentés au DEA. (Voir fiche jointe : relevé de séquence de pluri) 

 

Bilan :  

Pour les étudiants sur 3 ans : 

 Du fait d’un travail concret, les étudiants se sont pleinement impliqués sur les réalisations 

pratiques. Ils ont réalisé différents tests qu’ils découvraient avec les techniciens. Ils ont 

également appris comment mettre en place des essais, et pour la dernière promotion, ils 

ont réussi à impliquer les élèves de STAV avec sérieux et professionnalisme à la mise en 

place de leur protocole de suivi des campagnols lors d’une séance de pluri.  

Malheureusement, le travail personnel et le travail de comparaison et de restitution a été 

long (synthèse mise au propre du compte rendu) par manque de temps, surtout pour la 

deuxième promotion des étudiants. Même s’ils arrivent à comprendre l’effet du couvert, il 

leur manque encore certains résultats pour affirmer la nécessité de continuer l’essai.  

La séance de restitution oral et le passage de relais ont été très concluants et productifs. 

Les étudiants de la première promotion ont été plus ou moins déçus de n’avoir pas pu faire 

partie de la réflexion sur le devenir du couvert mené par la DEA la première année. Le 

bilan est plus positif avec la troisième promotion des BTS. 

 Pour l’exploitation : 

 Nous avons réalisé une grande majorité des objectifs fixés par les deux directeurs de 

l’exploitation. Les points d’étapes ont permis de repositionner les séances. Le changement 

de DEA n’a pas provoqué de grand bouleversement dans la progression de nos 

séquences pédagogiques. Le nouveau DEA voudrait continuer la mise en œuvre du suivi 

des parcelles de pommiers bio avec les étudiants. Il souhaite proposer de nouvelles 

commandes avec plus de participation concernant la réflexion sur le choix du matériel et 

des semences pour le couvert, ainsi que sur son extension à d’autres productions 

fruitières. Les actions pédagogiques menées avec les étudiants ont servi de support de 

communication lors des salons et lors du rassemblement des DEA en novembre 2023. 

Pour les enseignants : 



 Les objectifs ont été atteints dans la globalité grâce aux expériences des 3 années. Les 

séquences ont été nettement améliorées avec plus de réflexions en amont. J’ai pu évaluer 

les étudiants à partir de cas concrets et réellement vécus. J’ai remarqué une évolution 

positive dans leurs observations et dans l’analyse de leurs travaux sur l’exploitation. Déjà 

impliqué dans une démarche de pédagogie de projet, ces séquences pédagogiques m’ont 

permis de continuer mes actions de formation en lien avec l’exploitation de l’EPL et 

d’impliquer un collègue dans cette action. Elles m’ont permis aussi de renforcer l’intérêt et 

l’implication de nos étudiants dans des travaux extérieurs en situation concrète. J’ai 

apprécié les activités de terrain et les contacts avec l’ensemble des acteurs de la 

profession.   Nos actions menées localement répondent aux référentiels de formation de 

nos apprenants.  

 

Nos pratiques ont été bouleversées. Le travail avec les deux niveaux de formation a permis 

de décloisonner la pluri. Les élèves de STAV ont une vision plus concrète dans le cadre 

d’une éventuelle continuation en BTS. 

Il est très important de sensibiliser les jeunes au travail en équipe. Cette année Madame 

CIBE et Monsieur GAZOT proposent encore leurs diagnostics pour le suivi des couverts 

des pommiers, ainsi que dans le vignoble de l’exploitation. 

 

 

 Et si c’était à refaire ? quelques conseils à prendre en compte : 

- Répondre à un objectif simple et réalisable à la fois pour ne pas être dépassé. 

- Ne pas complexifier les situations pédagogiques et travailler avec des collègues qui 

veulent vraiment s’investir dans des projets concrets avec les étudiants. 

-  Laisser le temps aux étudiants de s’approprier l’essai mis en place. Une séquence 

pédagogique sur l’année avec plusieurs séances avec le même thème peut devenir 

source d’ennuis pour les jeunes. 

- Travailler avec la profession est toujours très apprécié par les différents partenaires 

du projet à condition de bien préparer les séances à l’avance. 

 

 Documents : 

Comptes rendu du suivi par les étudiants.2023/2024 

Résultats observation des campagnols 2025 

 

 Les étudiants BTS 1 ACSE Lycée Louis Giraud Carpentras devant la parcelle de 

pommiers bio. 



 

 

  

 

 
Le groupe BTS 2 ACSE lors de la restitution d’un voyage d’étude. A la recherche de 
futures productions fruitières pour l’exploitation du Lycée.  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



FICHE RELEVE de SEQUENCE/SEANCE PLURI 

 Suivi agro écologique et technique des couverts végétaux sur pommier 
Bio EPL Louis Giraud 2024.2025 

 

Observation de la présence du campagnol terrestre 

Méthode de comptage par détermination de l’indice de présence (méthode 
indiciaire) 

 
 
Date : jeudi 27 mars 2025 
 
Séance de pluridisciplinarité des BTS ACSE avec la participation des élèves de l’EIL Production 
de la classe de première STAV. 
 
 
Protocole (5 groupes) : 
 
 Définir 5 tronçons (placettes) de 20m de long entre les rangés ; par tronçon définir 4 
rectangles de 5m de long. 
 
 Noter dans chaque carré s’il y a une présence ou une absence de campagnols, galeries 
ou tumulus. 
 
 
Organisation : 
 
* Chaque groupe est constitué de 3 élèves de première, encadré par une étudiante de BTSA 
ACSE 1 (B) ou d’un enseignant (T. Saunier). 
 
 
* Observateurs : 
 
P1 : Solène (B) , Lola et Léona 
 
P2 : Anaïs (B), Naïs, Mathilde 
 
P3 : Stella (B), Stella, Océane 
 
P4 : Léa (B), Valentine, Julie 
 
P5 : T. Saunier et Andréa 
 
 

  



Résultats : 
 

  Nombre 
d’intervalles 

Nombre 
d’intervalles + 

traces 

 
Type de traces 

 
P1 4 4 

Terriers, tumulus 
 

 
P2 4 3 

Terriers, tumulus 
 

 
P3 4 4 

Terriers, tumulus 
 

 
P4 4 2 

Terriers, tumulus 
 

 
P5 4 2 

Terriers, tumulus 
 

 
Total 20 15 

 
 

 
 
* Calcul de l’indice de présence (ou densité relative) : 
 

15 / 20 = 0,75 

 

 

Remarques : 

Par manque de temps, les placettes témoins n’ont pu être explorées. 

 

Couvert végétal très abondant et très haut. 

 

Plus dégagé sur les sillons de passage des machines. 

 

 

 

Bilan : 

 

Indice très élevé. 

 

Les traces sont plutôt sur les placettes 1 à 3. 

 

Les traces sont sur les côtés des placettes (le long des sillons) plutôt qu’au centre. 

 

 

 

Approfondissement : 

 

A comparer avec les quadras de végétation du couvert. 



Localisation : 
Plan de l’exploitation et photos de la parcelle d’essai.  
 









 

 

 

 

 

 


